
 

A la une ! 

Et voilà, c’est parti ! Voici le premier édito du 
site de l’aumônerie protestante Drôme 
Ardèche. 

Je vais donc essayer de donner la note de 
départ note sur le bon ton car d’autres après 
moi vont poursuivre la partition. En effet, les 
articles de  « A la une » seront rédigés par 
différentes personnes impliquées ou 
concernée par notre sujet. Nous veillerons également à ce que le tempo reste sur un discours 
résolument ouvert et accessible à tous. 

Et pour en revenir à ma première note, 
car je n’oublie pas mon fil conducteur, 
j’aimerais citer Francis Cabrel qui chante 
ceci : « dans chaque cœur, il peut faire un 
froid d’igloo….. Dans chaque cœur, il y a 
un printemps caché…. » 

Cela m’évoque une métaphore au sujet 
d’un lieu pas toujours très apprécié… un 
peu comme un  drôle de village, un peu 
spécial, un village aux 1000 visages. Ce 
n’est pas une villégiature  avec bord de 
mer, plages et rivages, non ici d’autres 
décors nous attendent, nous surprennent. Il rassemble beaucoup de personnes très différentes 
et de tous âges mais on peut s’y sentir très seul. Ce lieu s’appelle hôpital ou EHPAD et ce n’est 
pas tout à fait banal. 

Dans les ruelles de ce village, ou dans les innombrables couloirs de cet hôpital, vous pourriez 
croiser un aumônier ou un visiteur. Mais, au fait, qui sont-ils ? 

Un visiteur, un aumônier, sillonnent les couloirs des hôpitaux, des EHPAD, des maisons de 
retraite et des CHS, ils vont à la rencontre des patients ou des résidents pour un moment de 
discussion, de partage, de prière parfois. Ils ont fait le choix de  venir dans ces lieux que 
beaucoup redoutent parce qu’ils évoquent la souffrance, le handicap, la peur, l’isolement, 
l’abandon, la tristesse ou la mort. Il faut juste du courage et un peu de détermination pour  aller 
dans ces chambres d’hôpital, ainsi qu’une bonne dose d’amour, et d’accueil inconditionnel de 
l’autre….. Cet autre qui est toujours d’une certaine manière «ce prochain» dont il est souvent 
question dans les évangiles. 
 
Afin d’être plus concrète, voici ce que je peux en dire personnellement : 

A chaque rencontre, j’écoute et j’essaye simplement  de dénicher ce « printemps caché » ou 
bien de redonner un peu de chaleur humaine à ces cœurs dans lesquels il peut « faire un froid 
d’igloo ». Une visite c’est  comme une nouvelle mélodie à trouver afin de s’ajuster à l’autre pour 
le rencontrer vraiment. Bien souvent, comme un refrain, il est question d’humanité, de 
spiritualité, de sollicitude, de compassion, de consolation aussi, en écho à une autre symphonie 
que Jésus nous a transmise et que nous essayons de transmettre avec amour et authenticité.  
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